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[I Charest dit maintenir sa volonté de mener une campagne propre
 

Manon CORNELLIER Ottawa (PC)
 

our le candidat au leadership conservateur Jean
Charest, les attaques personnelles lancées par la
ministre Kim Campbell à son endroit sont une

forme de compliment.
«C'est un compliment quand votre adversaire se

préoccupe de vous. Il faut reconnaître qu’il y a là un
signe», a-l-il déclaré aux journalistes à sa sortie des
Communes,hier.

«ll y a un changement dansle débat et ce n’était pas
le cas lu semaine dernière». a-t-il ajouté, laissant enten-
dre que la performance jugée décevante de Mme
Campbell lors du débat de jeudi dernier pouvait expli-
querses propos.

En fin de semaine, Mme Campbell à soutenu
qu’elle avait accompli plus en quatre ans au cabinet
que M. Charest en huit ans.

Interrogée à ce sujet hier, la ministre de la Défense
ne s'est pas rétractée. Elle a simplement répété qu’elle
était fière de sa feuille de route comme ministre de la
Justice.

Pendant les trois années passées à ce posie, Mme
Campbell à piloté des projets de loi sur l'avortement, le
contrôle des armes à feu et la protection des victimes
de viol.

Avant d’être ministre de la Justice, elle fut ministre
d’Etat aux Affaires indiennes. Elle dirige la Défense

depuis janvier dernier.
M. Charest a été ministre d'Etat à la Jeunesse et au

Sport amateur. Il à dù démissionner après être inter-
venu auprès d'un juge. Durant son séjour à l'extérieur
du cabinet. il a présidé un comité constitutionnel sur
l'Accord du lac Meech. 11 a ensuite été réintégré au ca-
binet où il a remplacé Lucien Bouchard àla tête du mi-
nistère de l'Environnement.

Il a ainsi vu a la mise en oeuvre du Plan vert et a fait
adopter le projet de loi fédéral d'évaluation environne-
mentale. Cette dernière loi a été très critiquée au Qué-
bec.

Hier, le ministre Charest à invité les gens à faire
leur propre comparaison.

«Je n'ai pas l'intention de m'embarquer dans ce
genre de débat. Ça ne m'intéresse pas de faire ce genre
d'échange. Je n'ai pas l'intention non plus de commen-
ter (les bilans de chacun)», a-t-it ajouté.

Il a attribué les commentaires de Mme Campbell à
la polarisation normale qui prévaut dans une course à
la direction d’un parti. Quant à lui. il promet de s'en
tenir à une campagne d'idées.

Cependant, vendredi dernier, il a invité une audi-
trice d’une ligne ouverte àlui citer une seule politique
de son adversaire.

Hier, il à nié vouloir faire croire que Mme Camp-
bell n’avait pas de programmes. Il a expliqué qu’il vou-
lait répondre au défi soulevé par l’auditrice et rien de
plus.

Elle soumet 25 propositions
 

Manon CORNELLIER Ottawa (PC) tants.
 

servateur et premier ministre
du Canada. la ministre de la

Défense Kim Campbell promet de
mettre de l'avant des réformes qui
permettront de «changer la façon
de faire de la politique».

S 1elle devient chef du Parti con-

Accusée parcertains d'avoir des
positions politiques trop vagues,
Mme Campbell à répliqué hier avec
25 propositions touchant son parti
et les institutions parlementaires.

Son but: ouvrir le processus po-
litique aux citoyens et donner aux
députés la possibilité de mieux re-

Quand les ingénieursde Subaru Pont créée, ils
…voulaient réaliser une première de classe, une

voiture solide et racée, pouvant affronter toutes

les routes, dans toutes les conditions.

Ils ont fait du beautravail

moteur 16 soupapes de 1,8 litre à cylindres A

opposés horizontalement ct à couple élevé à

  

fléter les vues de

«Si nous n'offrons pas cela aux
Canadiens ordinaires
laisserons démunis face au proces-
sus politique et ce vide sera rempli
par les groupes qui défendent des
Intérêts particuliers»,
claré devant plus de 200 partisans
réunis à son quartier général de la
capitale fédérale.

A son avis, ces réformes sont
nécessaires pour améliorer l’effica-
cité du gouvernementet faciliter la
mise en oeuvre de ses politiques.

«J'ai souvent cru que les choix
que nous faisions étaient basés sur
des options qui auraient très bien
pu être rendues publiques.

avons eu de la difficulté à restrein-
dre les dépenses publiques au fil
des ans parce que nous n'avons pas
partagé notre réflexion avec les Ca-
nadiens», a-t-elle ajouté.

leurs commet-

… Nous les

A son avis, cette situation a fa-
vorisé l’incompréhension et l'oppo-
sition aux politiques du gouverne-
mentet l'a obligé à perdre des mois
à se défendre.

a-t-elle dé-

La TPS aurait été mieux accep-
tée si elle avait été mieux comprise,
a-t-elle indiqué aux journalistes.

Pourcontrer cela. elle propose
que la préparation du budget ne
soit plus aussi secrète. Elle veut que
le Comité des finances de la Cham-
bre tienne chaque automne des au-

Nous diences télévisées prébudgétaires

 

remarquable   pour un surc

tout ‘cela
 

 

 

“incroyable. Équipements d’avant-gardé, énoption,

comme la traction intégrale,le coussin gonfläbte-
pour le conductéur et le fameux système de

freinage antiblocage à quatrecir

de sécurité.
s'ajoutent le programme

d'assistance routière de Subaru, 24 h sur 24, en

 

In «compliment»
is Pv

La candidate au
leadership conse-
rvateur Kim Camp-
bell répond par un
large sourire aux
applaudissements
de ses supporteurs,
à un banquethier à
Ottawa. Pour sa
part, Jean Charest a
tenté de ramener à
son avantage les
déclarations de
Mme Campbell
voulant qu’elle en
ait fait plus en qua-
tre ans que lui en
huit.

Laserprono PC

pour «changer la politique»
auxquelles participeraient le minis-
tre des Finances. les multiples grou-
pes de pressionet les citoyens.

Par ailleurs, Mme Campbell re-
commande. chaque fois que c'est
possible. que les comités parlemen-
taires consultent le public avant
qu'un projet de loi prenne sa forme
définitive. Ces comités pourraient
ensuite soumettre leur propre
ébauche de projet de loi.

Elle propose aussi de tenir quel-
ques réunions publiques des caucus
nationaux et d'établir un tvpe de
vote électronique pour les députés
de circonscriptions éloignées.

Mme Campbell voudrait que les
projets de loi soient classés selon
leur importance, afin de permettre
aux députés de voter librement sur

certains sans mettre en péril le gou-
vernement.
Idées reprises

Les propositions mises de
l'avant par Mme Campbell font
échoà des idées émises dans le der-
nier discours du Trône et dans des
documents libéraux et néo-démo-
crates rendus publics cet hiver.

Le chef libéral Jean Chrétien
n'a pas manqué de le faire remar-
quer. «C’est pas mal les mêmes
choses que nous avons mis de
l’avant au mois de janvier mais elle
ne va pas aussi loin». a-t-il dit à sa
sortie des Communes.

Parmi les autres propositions de
la ministre de la Défense, on re-
trouve la création de quelques
groupes de travail. dont un sur

l'établissement d'un protecteur du
citoyen fédéral. Un autre examine-
rait la possibilité, pour les citoyens,
de pélitionner le gouvernement
pour lobliger à soumettre une
question aux électeurs.

Pour son parti, elle suggère la
tenue d'un colloque annuel sur ses
orientations et la création d'un mé-
canisme permettant aux membres
de demander des comptes à leurs
élus.

Elle est plus timide sur le finan-
cement des campagnes de mise en
candidature ou encore l'élection du
chef au scrutin universel. Les deux
questions devraient, selon elle, faire
l’objet d’examens supplémentaires.

ociation avec la @,. pourune tranquillit

  

  
   

  

rcuits de Subaru

     

“d’esprit acerue et, bidwir;la durabilité et la

‘fiabilité qui ont fait la réputation de Subaru.
“Faites l'essaide la nouvelle Impreza. hy
1fautlavoitaller... |
Elle.est adorable.
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Benoit Bouchard pourrait devenir ambassadeur
D Il quitte la vie politique, mais le premier ministre Mulroney déclare qu'il pourrait être appelé à servir à nouveau son| pays
 

Michel HÉBERT Ottawa (PC)
 

«Le Canada et le Québec perdent
un de leurs grands défenseurs», a
déclaré, hier, a Ottawa le premier

ministre Brian Mulroney a propos
du départ du ministre Benoit Bou-
chard.
«Ce sera une lourde perte pourle

parti et pour le Canada», a ajouté
M. Mulroney a sa sortie des Com-

munes.
Le premier ministre a indiqué

que son fidèle lieutenant pourrait
être appelé à servir de nouveau le
Canada. À l'étranger cette fois,
a-t-il ajouté, en refusant de préciser

 

 

 

Monique Gagnon-Tremblay
Ministre des Communautés
Culturelles et de l'Immigration et
vice-présidente du Conset! du trésor
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La Banque Nationale du Canada et
L'interurbain Bell, en collaboration avec la Chambre

. de commerce de la région sherbrookoise ct la
Chambre de commerce régionale de l’Estrie, vous

présentent les finalistes au concours
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Ferme Jaton et Grémion
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Le Cep d'argent
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Le Ranch de Lambton

Les grands gagnants de chaque catégorie seront connus
au Gala qui se tiendra le vendredi 7 mai 1993 à 18 h
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si ce sera a titre d’ambassadeur en
France.

«Il a tous les talents pour repré-
senter le Canada n’importe où,
toutes les qualités voulues pourser-
vir son pays», a affirmé Brian Mul-
roney.

Cette idée ne déplaît pas au pre-
mier intéressé. Un poste d’ambas-
sadeur fait partie des options d’a-
venir qu’évalue actuellement Be-
noît Bouchard, qui célébrait ses 53
ans vendredi.

«J'ai toujours dit que d’aller à

l’étranger me permettrait un cer-
tain recul», a-t-il répété hier.
Élu en 1984 et réélu en 1988 dans

le comté de Roberval, l’homme de

confiance de Brian Mulroney au
Québec soutient n’avoir aucun mo-
tif particulier de ne pas solliciter un
troisième mandat. «Il est temps de
quitter, dit-il, c’est tout.»

Mêmesi son chef avait décidé de
rester, il n’aurait pas changé d’a-
vis. «Je serais parti de toute fa-
çon», a déclaré le ministre qui avait
avisé ses électeurs du comté de Ro-
perval de sa décision en matinée
ier.

A l’écart de la course
D'ici son départ, Benoît Bou-

chard surveillera attentivement la
course au leadership de son parti.
Hier, il a mis en garde les aspirants
à la succession de Brian Mulroney
de ne pas mettre en péril les pro-
grammes sociaux que le Canada a
instaurés depuis 25 ans. Il faut lut-
ter contre le déficit, mais pas à
n’importe quel prix, a-t-il fait com-
prendre.
«Je ne m’impliquerai pas à

moins que quelqu’un n’aille trop
loin», a-t-il avisé à ce propos. _
Successivement ministre d’État

aux Transports, secrétaire d’Etat,
ministre de l’Emploi et de l’Immi-
gration, ministre de l’Industrie, des

Sciences et de la Technologie et en-
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Le premier ministreBrian Mulroney arendu hommage à son collègue
Benoît Bouchard (à gauche), en rappelant qu’il à rendu de grands
services au Canada et au Québec.

fin, ministre de la Santé et du Bien-

être social et du développementré-
gional au Québec, l’ex-directeur du
cégep de Saint-Félicien a piloté plu-
sieurs dossiers difficiles. Les cou-
pures chez Via Rail, le refoulement
des réfugiés turcs, l’abandon du
programme national de garderies,
pour ne nommer que ceux-là.

11 a aussi élaboré une politique
relative aux réfugiés, amorcé la ré-
forme de l’assurance-chômage, et
plus récemment, il a donné au Ca-
nada la politique anti-tabac la plus
sévère au monde.

Encore la constitution
Les grands débats constitution-

nels de 1990 et 1992 ont marqué
Benoît Bouchard. Déçu des échecs
de Meech et de Charlotttown, il

souhaite qu’une nouvelle formule

de consensus soit trouvée pour que
le Canadaévite l’éclatement.
Le débai constitutionnel, croit-il,

n’est pas terminé. «Ça va revenir,
a-t-il dit, le Québec, par définition,
va ramener ça.»

Les élections prévues prochai-
nement au Québec ressuciteront le
spectre constitutionnel. Avec les
péquistes ou les libéraux au pou-
voir, ce sera le même scénario. «On
n’enterrera pas cette question-là,
insiste-t-il, ça fait partie de la na-
ture du Québec.»
«Le Canada, a poursuivi le mi-

nistre Bouchard, est un pays jeune,
laissons-le grandir normalement en
n’essayant pas de l’immobiliser à
tous les deux ou trois ans dans des
démarches qui mettent en danger
sa vie et sa survie.»

Le référendum du 26 octobre
était perdu d'avance au Québec
 

Ottawa (PC)
  Le gouvernement fédéral a fina-
lement rendu publics, hier, les ré-

sultats de sondages qu’il a fait exé-
cuter avant le référendum du 26 oc-
tobre dernier sur l’entente de Char-
lottetown.

Dès le 11 septembre, a-t-on ap-
pris, c’est-à-dire une semaine seu-
lement après l’annonce du référen-
dum, les Québécois étaient déjà
majoritairement défavorables à
l’accord.
Un sondage d’Anderson Strate-

gic Research, effectué du 8 au 10
octobre, montrait par ailleurs que
les forces du Non menaient au

Québec, en Colombie-Britannique,

en Alberta et au Manitoba.
En fait, 54 pour cent des Cana-

diens se sont prononcés contre l’ac-
cord et le Non a été majoritaire en
Nouvelle-Ecosse, au Québec, au
Manitoba, en Saskatchewan, en

Alberta en Colombie-Britannique
et au Yukon.
Tout au long de la campagne, le

premier ministre Brian Mulroney
avait soutenu qu’un vote négatif
produirait l’instabilité économique
et menacerait l’avenir du pays.
Le sondage Anderson fait voir

que beaucoup de Canadiens ne
l’ont pas cru. Au Québec et dans
l’Ouest, 51 pour cent des sondés
ont trouvé que l’argument d’incer-

titude était faible.

Aucun risque
Dans une note à M. Mulroney,

le 10 octobre, un représentant de

Decima Research, Alan Gregg, le
prévenait «d’une montée du sen-
timent qu’un vote du Non n’aurait

pas de conséquences». Même en
‘Ontario, qui a approuvé l’entente
par une très faible marge, les élec-
teurs ont manifesté le même scep-
ticisme que dans les autres provin-
ces.
Un autre sondage Anderson, ef-

fectué celui-là du 16 au 18 octobre,
a fait voir que 79 pour cent des
gens croyaient qu’il n’y aurait rien
de changé après un voie négatif.

Hausse de 400 % des saisies d'alcool
 

Ottawa (PC)
 

  

 

 

 

Les saisies d’alcoo!l américain
passé en contrebande au Canada
ont augmenté de plus de 400 pour
cent entre 1991 et 1992, a indiqué,
hier, le ministre du Revenu, Otto

Jelinek.
«Je n’essaie pas de suggérer que

nous avons éliminé le problème,
mais je crois que nous avonsfait
une brèche importante dans les
opérations de contrebande organi-
sée», a déclaré le ministre à l’exté-
rieur des Communes.
M. Jelinek répliquait aux nouvel-

les selon lesquelles des pertes de re-
venus de 70 millions $ à la Com-

mission des alcools de l’Ontario
ont incité la société d’État à offrir
des programmes de départs volon-
taires aux employés.
La commission attribue une par-

tie de ces pertes à la concurrence de
l’alcoo] de contrebande, mais re-
connaît aussi que les Ontariens
consomment moins de spiritueux
que par le passé.
 

399$
° Moteur V6 de 4,3 litres de 200 chevaux ’

Boîte automatique à 4 rapports

Essuie-glace à balayage intermittent

Verrouillage électrique des portes

à contrôle électronique * Lève-glaces électriques
° Freins antiblocage (ABS) aux 4 roues Roues d'aluminium
+ Climatiseur * Porte-bagages
* Intérieur de luxe en cuir

Régulateur de vitesse électronique .
* Radiocassette AM-FM stéréo avec égalisateur

de fréquences

Assistance’
ROUTIERERZ2

*Prix bosé sur un boil de 48 mois, avec versementinitial de 4 300$ {ou échange équivalent),
Transport et préparation inclus, Dépôt remboursable de 475$ et premier paiement requis.
Toxes en sus. Frais de 5€ par kilomètre après 96 000 km. Sujet à approbation de crédit. Tous
les rabais GM taxobles inclus. Offre d'une durée limitée réservée oux particuliers et applicoble
oux véhicules neufs 1993 en stock. °° Selon lo premiere éventualité. tLAssistance routiére
GMC est offerte sur les modeles GMC 1993. Durée: 3 ans ou 60 000 km selon lo première
éventuolité. Détails chez votre concessionnaire. Le modèle en promotion peut présenter des
caractéristiques différentes du modèle illustré. Les associations de concessionnaires Pontiac-
Buick-GMC du Québec.

Glaces fortementteintées

Garantie GM Total3 ans/60 000 km,

sans franchise**
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Les syndicats ont
| perdu les pédales
 

Rollande PARENT Montréal (PC)
 

Les leaders syndicaux québécois
sont devenus «des agents du déran-
gement social et économique» et
des irresponsables sociaux qui
montent aux barricades pour dé-
fendre toutes les causes, soi-disant
au nom des travailleurs, sans réali-

ser les conséquences de leurs ac-
tions sur l’ensemble des contribua-
bles.

Voilà ce qu’a soutenu le prési-
dentet éditeur de La Presse, Roger
D. Landry, hier, devant le Club ca-
nadien de Montréal.
«Loin d’être des partenaires du

 
«Loin d'être des partenaires du
développementsocial et
économique du Québec, nos
syndicats sont devenus des agents
du dérangement social et
économique», a déclaré, hier, le
président et éditeur de La Presse,
Roger D. Landry.

développement social et économi-
que du Québec, nos syndicats sont
devenus des agents du dérangement
social et économique.

«Ceux qui logent aux hautes
sphères du monde syndical ont dé-

sappris à vivre au sein du monde
ordinaire et ne jugent plus qu’en

fonction de théories qui sont à mil-
le lieues du jugement pratique», a
soutenu M. Landry.
Le président et éditeur du quo-

tidien La Presse souhaite qu’à l’oc-

casion des prochaines élections gé-
nérales, canadiennes et québécoi-
ses, les contribuables exigeront de

leurs gouvernants qu’ils gèrent
avec prudence et bon sens chaque
sou provenant des taxes directes et
indirectes.

«]} appartient aux politiciens de
nous donner un pays, une provin-

— Roger D. Landry
ce, une ville où nous pourrons vivre
dans la santé économiqueet socia-
le, dans la sécurité, dans l’équité et
dansle respect de la règle démocra-
tique», a-t-il fait valoir.
«Les dirigeants syndicaux n’ont

pas le mandat de représenter la to-
talité de la population», a-t-il ajou-
té.

Opposition systématique
M. Landry s’est interrogé sur les

raisons qui incitent les chefs syn-
dicaux a s’opposer systématique-
ment a chaque mesure visant a ré-
tablir l’équité, la transparence et
l’honnêteté dans ies relations entre
l’État et les bénéficiaires.
A titre d’exemple, il a mentionné

la création d’un fonds commun in-
tersyndical mis récemment en place
afin de contrecarrer l’intention
gouvernementale de réduire la tail-
le et le coût de la fonction publique
et parapublique québécoise.

Il a également dénoncé l’appui
accordé par le président de la CSN
Gérald Larose aux cégépiens en
grève contre la réforme du système
scolaire au moment où personne ne
savait en quoi consisterait cette ré-
forme.

Mêmes’il se doute que certains
vont jeter les hauts cris, M. Landry
s’en est pris aux pratiques de la
Commission de la santé et de la sé-
curité du travail (CSST) où les bé-
néficiaires touchent des prestations
qui équivalent à 90 pour cent de
leur salaire, libres de tout impôt.
«Ne disons pas que c’est scanda-

leux nous allons nous faire accuser
de frapper sur le dos de nos pau-
vres travailleurs», a ironisé l’édi-
teur du quotidien montréalais qui
souligne que l’organisme a enregis-
tré un déficit de 800 millions $ en

1991 et de 658 millions $ en 1992.
Il a également pourfendu les

groupes de syndiqués qui ont ma-
nifesté dans la rue pour soutenir

qu’en voulant mettre un frein à la
fraude caractérisée des faux chô-
meurs, le gouvernement s’attaquait
aux pauvres.
«Beau programmeet bel exemple

de responsabilité sociale que celui
de protéger les fraudeurs. A-t-on
pensé aux honnêtes gens, par ha-
sard», a-t-il demandé.

M. Landry a dit avoir noté un
comportement similaire quand le
gouvernement du Québec a entre-
pris de débusquer les fraudeurs de
l’aide sociale.

«Le milieu syndical est monté
aux, barricades, l’insulte à la bou-
che», a-t-il lancé, sans comprendre

qu’il relève de la responsabilité
gouvernementale de voir à une jus-
te distribution des prestations de ce
programme qui coûtent annuelle-
ment 4,5 milliards $.
M. Landry enrage finalement de

voir que trop souvent «des avan-

tages sont obtenus par la force, le
chantage ou la prise en otage d’une
innocente population, commelors
des grèves dans les services pu-
blics».

Exemption de taxes pour
tous les autochtones refusée
 

Ottawa (PC)

Des ministres fédéraux ont re-
fusé au Conseil des autochtones du

Canada, hier, d’accorder aux In-
dicns vivant à l’extérieur des réser-
ves les mêmes privilèges qu’à ceux
qui y demeurent, commecelui d’ê-

tre exemptés de toute taxe.
Le chef du conseil, Ron George,

voulait que le gouvernement res-
pecte l'esprit de l’accord de Char-

lottetown, qui aurait placé les In-
diens habitant à l’extérieur des ré-
serves sur le même pied que ceux

des réserves.
Seulement la moitié du million

de personnes qui se proclament
d'origine autochtone sont consi-

dérées par le gouvernement fédéral

comme des Indiens avec statut.
«Nous n'avons pas encore réglé

la question d’apartheid avec ce
gouvernement», a commenté M.

George apres un entretien de deux

heures avec les ministres, dont
MM. Joe Clark (Affaires constitu-

tionnelles) et Tom Siddon (Affaires
indiennes).

Les provinces impliquées
M. Siddon a souligné qu’Ottawa

ne peut pas reconnaître les Indiens
sans statut sans la coopération des
provinces et des organismies repré-
sentant les Indiens inscrits.

«Je ne peux pas faire participer
aux programmes du ministère les
Indiens sans statut dont nous n’a-
vons même une liste... sans causer

des répercussions importantes et
très malheureuses, je crois, dans le
statut et les traités des premières
nations», a déclaré M. Siddon.
Le ministre a signalé qu’Ottawa

et les provinces devront se rencon-
trer de nouveau pour discuter des
préoccupations des Indiens vivant
à l’extérieur des réserves et que cela

ne pourra pas se faire avant les
élections fédérales, qui auront lieu
plus tard cette année.

Manifestation des étudiants
Montréalwa

Une soixantaine d'étudiants ont
bruyamment manifesté contre la

réforme des cégeps, aux bureaux
du président du Conseil du trésor à
Montréal, hier, provoquant l’inter-
vention des policiers.
Le ministre Daniel Johnson à ac-

cepté de rencontrer les manifes-
tants de l'ANEEQ (Association na-
tionale des étudiants du Québec)

pendant une demi-heure, mais le

tout a résulté en un dialogue de
sourds.

Les manifestants ont envahi les

bureaux du Trésor, au centre-ville

de Montréal, avec l'idée d'occuper
les lieux. Un tract était épinglé au

babillard, avisant les employés de
«bien vouloir quitter les lieux de

travail en raison de notre action de

protestation». Mais personne ne
semble avoir quitié.

Pourapaiser les esprits, le minis-
tre Johnson a accepté de rencontrer
tout le groupe d’étudiants, répon-
dant même aux questions qui fu-
saient dans une sorte de mêlée gé-
nérale. Les étudiants l’interrom-
paient, l’accusaient de «faire de la
démagogie», certains le tutoyaient:
«Daniel, répond à ma question.»
Le ministre est resté poli, calme

et solide, ne haussant pas mêmele

ton lorsqu'il était interrompu ou
critiqué.

Tour à tour, les étudiants l’ont
questionné sur les «frais accéléra-
teurs» aux étudiants qui cumulent
plus de cinq échecs dans les cours,

sur les compressions dans le secteur
de l’éducation, sur le classement
des cégeps, la qualité de l’éduca-
tion, etc.
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PRETS HYPOTHECAIRES

L'heureH
est arrivée.

Àpartir de maintenant, les hypothèques
neserontpus)jamais les mêmes.
 

 

   

Le Taux Plafonné™/5 ans-
Une option payante.
Le Taux Plafonné de 5 ans vousoffre les économies possibles
du taux variable et la sécurité du taux fixe. Voici comment:
nousvousfixerons un plafond pourun terme de 5 ans. Ensuite,
si le taux baisse, vous profiterez des économies parce que
votre taux baissera aussi. Si le taux monte beaucoup,le vôtre
s'arrêtera au plafond que nous aurons établi au départ. Vous
avez tout à gagneret ça peut représenter une belle somme
d'argent en boutde ligne.

Cette option est offerte pour les hypotheques conventionnelles seulement eue taux
est garanti pour 30jours.

TROIS NOUVELLES OPTIONS
* Une option Parapluie"
Cette option vous permet de sauter un versement mensuel
par année sur votre hypothèque (principal et intérêt) si vous
prévoyezêtre un peu trop serré dans vos liquidités.

* Une option terme de 7 ans
Avec cette option, vous pouvez maintenant obtenir un taux
fixe pourun terme de 7 ans. Vous saurez exactement quels
seront vos versements hypothécaires pourles 7 prochaines
années. C’est bien pourla planification de votre budget.

* Une option terme de 6 mois convertible
Si vous ne voulez pas vous engager immédiatement dans une
hypotheque a plus long terme, voici une optiontres souple.
Elle vous permettra de convertir, sans dédit, votre hypothèque
de 6 mois à échéancefixe en une hypothèque à plus long
terme à échéance fixe quand les taux deviendront avantageux.

@ 3 
     

Si vous pensez hypothèque,l'heure H est arrivée.
Nosspécialistes sont à votre entière disposition.

Montréal:

987-8000

En province:
1 800 363-3967

* Excluant le Taux Platonne.
** Pour les renouvellements, cetteoffre

vst valable pourles mois de mai, juin et juillet.

"Marques de commerce de

la Banque Rovale du Canada.

Mettezvous a I'heure@p
des optionsENSetiles plus novatrices aupays.—Y

BANQUE ROYALE

 

  

Ainsi quetous les autres avantages
* Taux garanti* jusqu’au 15 juillet 1993 pour
une nouvelle hypothèque ou un transfert

° Termesde 6 mois à 7 ans

° Aucunsfrais de transfert (valeur de $85)

° Frais d’acquittement, jusqu’à $150

Évaluation gratuite pour toute nouvelle
hypothèque(valeur de $150)

Service à domicile ou au bureau

* Approbation en 24 heures

Toute personne
qui prendra une

ba CERTIFICATS-CADEAUX hypothèque à la
= meeeBanque Royale

quece soit un transfert, une première hypothèque ou

un renouvellement**) d'ici le 31 décembre 1993, se verra
remettre un livret de certificats-cadeaux Choix personnel d'une
valeur pouvantaller jusqu’à $1000. Vous pourrez ainsi obtenir
des rabais sur des produits ou services qui sont toustres
utiles pour les propriétaires.
À votre choix, vous pourrez réaliser des économies pour
un déménagement, le chauffage.l'installation d’un système
d'alarme,etc. C'est une belle façon de vous donner un petit
coup de main pouralléger vos dépenses.

ET EN PLUS... $1000  

B3
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Un jeune de St-Elie est considéré comme un =~

«bolé» avec ses victoires à Génies en herbe
 

Michel RONDEAU Sherbrooke

Quand Charles-René Paradis
réussit un bon coup au volley-ball
ou au billard, ses copains éprouvent
la certitude qu’il avait tout calculé,
angles, distances, temps,vitesse.

Il faut dire que le jeune homme,
de St-Elie d’Orford, s’est acquis une
renommée de «bolé» au fil des an-
nées avec ses victoires à Génies en
herbe.

Il a d’ailleurs participé avec son
équipe, du Triolet, à la série natio-
nale de Génies en herbe de Radio-
Canada, où Le Triolet s’est rendu
jusqu’en quart de finale. C'était
d’ailleurs la première fois que l’Es-
trie se rendait si loin dans la série
nationale, souligne M. Louis-Paul
Perras, professeur de géographie du
Triolet et président de Génies en
herbe Pantalogie, qui regroupe une
centaine d'écoles du Québec. De
plus, ajoute-t-il, non seulement

CAN]
Salon de la femme

 

  
Un Salon de la femme,initiative

du Centre des femmes Memphré-
magog, sera tenu le 20 avril, de 13 h
à 17 h, au local de cet organisme.

Partie de sucre
MAGOG - Les membres du Cen-

tre des femmes Memphrémagog
pourront prendre part avec leurs en-
fants à une partie de sucre qui aura
lieu à Ayer’s Cliff le 24 avril.

Retour aux sources
L'Association des descendants de

René Duchesneau dit Sansregret
organise un voyage retour aux sour-
ces du 10 au 25 septembre pro-
chain. Pour inf: C.P. 6700, Sillery,
QC, GIT 2W2, (418)651-4808,
(514)488-1234.

Souper niexicain
Le Conseil 9086 des Chevaliers

de Colomb tiendra un souper mexi-
cain le samedi 24 avril. à 18h30, au
2485, rue King est. à Fleurimont.
Inf.: 563-6108.

Conférence sur la naturopathie
Il y aura une conférence traitant

de la naturopathie le jeudi 22 avril,
de 19h à 21h, à la salle paroissiale
de l'église du Précieux-Sang, 785.
rue Thibault, à Ascot. Francine
Boulet, naturopathe, animera la
rencontre. 

COMMUNAUTAIRE

était-ce la première fois que la ré-
gion se rendait si loin, mais elle a
été représentée par deux écoles ju-
qu’en quart de finale, le Collège
Mont-Notre-Dame et Le Triolet.
Charles-Renés Paradis a rajouté

à ces honneurs quand, au terme de
la série, on lui a décerné un prix
d’érudition, lui accordant la
deuxième place au Canada pour la
moyenne des points obtenus au
cours desjoutes où il a joué.

Il sait tout? «Non, plus on en sait.
plus on sait qu'on ne sait rien!»
Au Triolet, les équipes de Génies

en herbe disposent de piles de ques-
tionnaires pour apprendre le plus
possible en toutes les matières et
elles ont même une banque de don-
nées de 3000 questions, sans
compter les dictionnaires, les ency-
clopédieset les livres spécialisés.

Depuis l'automne dernier, Char-
les-René Paradis dit qu'il s’est tapé
quelque 60 000 questions. Il a fallu

y mettre deux heures par jour, sept
jours par semaine. Il avoue qu'il ré-
pond parfois à certaines questions
sans se souvenir de les avoir vues.Il
y a de quoi.

Il avoue aussi que Génies en
herbe. c'est en bonne partie une
question de réflexes aussi. Il faut
appuyer sur le bouton au bon mo-
ment.

Il avoue encore qu'il peut avoir
des blancs de mémoires atroces. Un
jouril a oublié qui avait fondé Qué-
bec.

D’esprit scientifique, il ajoute
que les arts et la littérature présen-
tent des difficultés plus grandes que
les sciences aux participants de Gé-
nies en herbe: «Un compositeur
peut avoir écrit cent pièces et plus,
alors qu’un scientifique aura parfois
deux, trois, plus rarement quatre
découvertes à son crédit.»

Et somme toute, Charles-René
ne se voit pas réduit à l'acquisition

de connaissances. «Je fais autre
chose, entre autres du sport».

Cet honnête homme du XXe siè-
cle, puisqu'il compte parmi les qua-
tre érudits désignés par Génies en
herbe . a gagné un stage de 18 à 20
semaines à l’«Ecole en mer», stage
qui se vit sur un navire appelé
«Concordia» et qui fait deux péri-
ples dans le Pacifique, entre l'Amé-
rique, l'Océanieetl'Asie.
Comme il sera au collégial l'an

prochain, son stage de 20 semaines
en merlui sera crédité au collégial.
L'«Ecole en mer» est une vraie
école, mais les jeunes y apprennent
en même temps les diverses ma-
noeuvres à faire sur un navire, tout
en découvrant le vaste monde.

 

Le concours Génies en herbe donne
maintenant l’occcasion à Jean-René
Paradis d'apprendre tout en
voyageant.

 

 

Conférence sur le suicide
ECKANKARtiendra une confé-

rence portant sur le suicide le mardi
20 avril, à 20h, au 530, rue Mon-
tréal, à Sherbrooke.
Session de tai chi taoïste
La Société de tai chi taoïste de

Sherbrooke présente sa session
printemps-été 1993 qui débutera le
10 mai. Inscription le mardi 4 mai,
de 14h à 17h, les mercredi et jeudi 5
et 6 mai, de 17h a 21h, au 37. rue
Wellington nord.

Un bon équilibre émotionnel
L'Association des hypoglycémi-

ques de l’Estrie organise une confé-
rence le mercredi 21 avril, à 19h30,
au Centre communautaire des loi-
sirs Sainte-Jeanne d'Arc, 1010, rue
Fairmount. a Sherbrooke. «Com-
ment un hypoglycémique peut-il
garder un bon équilibre émotion-
nel», tel sera le thème abordé par
Léo-Robert Gendron, thérapeute
et conférencier-invité de la rencon-
tre.

Besoins du bébé en croissance
La Ligue La Leche tiendra une ren-
contre portant sur les besoins ali-
mentaires du bébé en croissance le
mardi 20 avril, à 13h30, au 70, 7e
Avenuesud, à Sherbrooke.

Familles monoparentales

Le Réseau d'appui aux familles
monoparentales de l’Estrie organise

une rencontre le jeudi 22 avril, à
19h30, au 50, rue Camirand, 2e
étage, à Sherbrooke. Danielle Sta-
renkyj, traductrice/écrivain, ani-
mera la rencontre intitulée «Le
renversement des rôles: un phéno-
mène omniprésent qui menace la
famille».

Expéditions écologiques
La Société de biologie de Mon-

tréal tiendra une soirée d'informa-
tion sur les expéditions écologiques
qu’elle organise aux Iles-de-la-Ma-
deleine et à Bali-Java (Indonésie) le
mercredi 21 avril, à 19h30, à l’audi-
torium du Jardin botanique de
Montréal, 4101. rue Sherbrooke Est
(MétroPie IX).

Pour les Missions d’Haiti
Il y aura marché aux puces et

expo-vente au profit des Missions
d'Haïti le samedi 24 avril, de 9h30 à
17h, ainsi que le dimanche 25 avril,
de 9h30à 13h.

Pèlerinage à l’Oratoire

Il y aura pèlerinage parotssial à
l’Oratoire Saint-Joseph le samedi
24 avril, départ à 8h de la paroisse
Saint-Jean Baptiste. Rés.: 569-6596.

À la recherhede bénévoles
Secours-Amitié est actuellement

à la recherche de bénévole pouref-
fectuer de l'écoute téléphonique de
façon anonyme et confidentiel. Inf.:
823-5400.

Grande soirée western
Le 2e et 3e âge de Stoke organise

une grande soirée western le sa-
medi ler mai, à 20h30.

Club des grands voyageurs

Le Club des grands voyageurs du
Centre récréative communautaire
du quartier Centre de Sherbrooke
organise un voyage le mercredi 12
mai. Au programme: dîner dans le
vieux Saint-Eustache, visite des bar-
ricades d’Oka, des pères trappistes,
du mont Lemenais, du musée Ca-
teri Tekakwitha, d’une galerie d’art
exposant des oeuvres de Tex Lecor,
Ginette Reno et autres artistes,
spectacle de variété par Charlotte
et Hervé. Inf.: 564-7485.

Le Technibus en Estrie
L'Institut canadien national pour

les aveugles. conjointement avec
Transports Canada, annoncele pas-
sage du Technibus en Estrie, le
jeudi 22 avril, de 14h à 20h. à l’en-
trée principale du Carrefour de
l'Estrie. Cet autocar est équipé des
plus récents articles et appareils
technologiques adaptés pour les
personnes qui vivent avec une perte
de vision.

Gala des bénévoles de Magog
Le Club Optimiste Magog-Or-

ford désire aviser les personnes in-
téressées que les billets pour le
Gala des bénévoles de Magog, qui
aura lieu le 24 avril prochain. sont
actuellement disponibles au Carre-
four du Partage de Magog. Inf.:
843-8138.
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SUR LES BAS PRIX REGULIERS DES

VESTES ET MANTEAUX DE
PRINTEMPS POUR DAMES

y ) Quand vient le temps d'acheter un manteau,
personne à Sherbrooke ne peutrivaliser
avec notre choix... ni battre nos prix!

Jeton de stationnementgratuit avec achat
Les illustrations ne sont pas nécessairement conformes
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Téléphoto par Claude Croisetière

Un centre d'aide pour
remplirdes documents
ouvert à Asbestos
 

Morio MAYETTE Asbestos
 

Il n’est pas toujours facile pour
le commun des citoyens de se re-
trouver dans la paperasse gouver-
nementale. Imaginez le problème
que peut avoir une personne qui
éprouverait certaines difficultés, ne
serait-ce que de lecture, à remplir
ces mêmes documents.

Voilà pourquoi un nouveau cen-
tre d'aide fonctionnel et de référen-
ce pour les personnes qui éprou-
vent des difficultés en lecture, écri-
ture et calcul vient de voir le jour à
Asbestos.

Le projet L’'INFORMUL, du
comité Alpha de la MRC d’Asbes-
tos, est officiellement en opération
depuis peu.

La permanante duprojet, Marie-
Josée Filion, précise que deux ser-

vices seront essentiellement dispen-

sés par le Centre.
«Ce que nous voulons dans un

premier temps c’est d’aider la clien-
tèle à remplir les différents formu-
laires gouvernementaux, c’est-à-di-
re les formulaires d'assurance chô-
mage, de sécurité durevenu, d’as-
surance-maladie et auires du même
genre. Dans un second temps, on
veut informer et référer les person-
nes aux ressources existantes dans
le milieu et ça selon leur besoin.
Les services sont tout a fait gra-
tuits.»

Le nouveau service, qui répond à
un besoin souvent exprimé, est ac-
cessible deux jours par semaine, les
mardis et jeudis de 9h à midi et de
13h à 16h.
L'INFORMUL est installé à

l’enseigne de la Maison de l’action
bénévole sur le boulevard Morin à
Asbestos.

Journée régionale de discussion
sur le décrochage scolaire
 

Sherbrooke
 

Afin de briser l'isolement desin-
tervenants en décrochage scolaire, la
Table de concertation Sherbrooke
Est-Fleurimont organise une jour-
née régionale de discussion placée
sous le thème «Au rythme des jeu-
nes».

Une centaine de personnes, pa-
rents, jeunes et représentants des
milieux scolaire, communautaire, du

commerce, de l'industrie et de la
santé et des services sociaux y sont
attendues pour développer des ac-
tions concertées afin d'enrayer le dé-
crochage scolaire.

L'activité prend place le samedi
24 avril. au Centre communautaire
de loisirs de Sherbrooke. rue Fair-
mount. Pour information, contactez
le 346-6411.

   

Denis

UN ETE « AUTREMENT »
POUR LES 16-25 ANS!
Apprendre et approfondir la

culture cris des Amérindiens
d'Eastmain Band, tout en bâtissant
les installations d'un camp d'été
sur une ile de la Baie James...

Participer au développement phy-
sique du parc de la Gaspésie et
profiter des beautés naturelles de
la région... Collaborer a la pré-
servation de l'environnement en
accomplissant différents travaux
pourla Ville de Saint-Bruno...

Chantiers jeunesse offre aux jeu-
nes de 16 à 25 ans un été hors des
sentiers battus! Les ingrédients:
un projet de travail volontaire : Une
vie de groupe palpitante : un envi-
ronnement différent! Bref. autre
chose, autrement !

Habituellement divisés en grou-
pes 16-17 ans ou 18-25 ans, cet été.
Chantiers jeunesse organise en
plus. pour la première fois, un
chantier projet-pilote pour les
25-30 ans. Encadrés de deux ani-
mateurs. les participants et parti-
cipantes sont logés, nourris et
transportés (seuls des frais d'ins-
cription de 10$ et les dépenses
personnelles sont à la charge des
jeunes).

La formule revêt également
un caractere interculturel puisque
près de la moitié des 27 projets au 

Pour tout renseignement gouvernemental

Communication-
LEA Québec

 

  

 

  
programmede l'été regroupent
des Québécois. bien sûr. mais Cga-
lement des Français, des Belges et
autres Européens.

Les premiers chantiers prin-
temps/été débutent fin avril. Pre-
miers arrivés, premiers inscrits ‘

Pourinformation. communiquez
sans frais au ! 800 361-2055,

PLACEMENT ETUDIANT
Les bureaux du Placement

étudiant du Québec sont ouverts,
Le Placement étudiant offre des
services sur deux plans: aux étu-
diants et étudiantes, il propose du
travail. ct à ceux et celles qui dési-
rent les employer. 1] soumet des
candidatures. Son processus du
présélection évite ainsi à tous bien
des ennuis et des pertes de temps.
Pour de plus amples renseigne-

ments concernant ces services,
veuillez vous adresser au Pla-
cement cludiant du Ouébec.
209 Belvédère Nord à Sher-
brooke, Le numérode téléphone
est 820-2241.

“ POUR REJOINDRE
COMMUNICATION-QUÉBEC
SHERBROOKE: 820-3000 ou,
sans frais, 1 800 668-8889
Bois-Francs: 1 800 363-1316
Drummondville: 475-8777
Thetford Mines: 338-0181 52476   
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Ce religieux sherbrookois croyait être à l'abri des surprises après une expérience missionnaire de 19 ans en Afrique

René Mailloux a vu les droits de l'homme bafoués à Haïti
 

Jean-Paul RICARD
 

«J'ai travaillé comme mission-
naire durant 19 ans en Afrique et je
pensais avoir tout vu. Mais il a suff
de passer quelques années en Haiti
pour réaliser que je n’avais encore
rien vu...»

C'est le frère René Mailloux qui
parle de la sorte. Membre de la com-
munauté des Frères Maristes, le
frère Mailloux sait de quoi il parle.
puisque depuis sept ans qu'il oeuvre
à la mission de Dame-Marie, dans le
diocèse de Jérémie, il a été maintes
fois témoin d’incidents où les les mi-
litaires bafouaient les droits de
l’homme.

«J'ai la chance de travailler dans
un petit village, loin de la capitale. Il
n’y a que huit militaires pour surveil-
ler la population de Dame-Marie et
ils ne peuvent heureusement pas se
permetire tout ce que font les mili-
taires à Port-au-Prince.

Le frère René Mailloux est natif
de Sherbrooke, c’est un petit gars de
l’Est. I] a fréquenté l'école St-Jean
Baptiste, puis l’école Laporte. Il a
choisi de devenir missionnaire et
s’est dirigé vers l'Afrique puisque, à
l’époque, c'était le continent des
missions des Frères Maristes.

loux s'est retrouvé comme volon-
taire pourcette nouvelle mission de
Dame Marie.

«Je suis arrivé tout de suite après
le départ de Duvalier. I! faut dire
ue la situation ne s'est guère amé-

liorée depuis, mais nous gardonses-
poir en raison de la surveillance
exercée par les observateurs d’orga-
nismes internationaux», de confier
le missionnaire.

It ajoute «Quand nous sommes
arrivés à Dame Marie. il y avait deux
écoles secondaires et une école pri-
maire, pratiquement abandonnées.
Les jeunes devaient apprendre le
français, l'anglais, l'espagnol, le latin
et le grec. Ils n’apprenaient que du
par coeur et ce n'est pas avec des
cours de ce genre qu'ils allaient
améliorer leur sort. On a eu toute la
misère du monde à convaincre les
gens du ministère de l'Education de
laisser tomber les cours de latin et
de grec.»

Îl faut dire qu’à Haïti, il n’est pas
nécessaire d’être compétent pour
obtenir un poste de direction. Il suf-
fit d’avoir un bon «parrain».

Les droits de l’homme, ça ne
veut rien dire à Haïti. Le frère Mail-
loux cite deux cas dont il a été per-
sonnellement témoin. «Les soldats
voulaient arrêter un homme qui
s’occupait de l'organisme Caritas. Il

 
 

 

 

voulu frappe la femme, son frère est
intervenu pour demander qu’on lui
administre 100 coups de bâton et
qu'on épargne la dame. Son voeu à
été exaucé...»

«Dans un autre cas. un jeune
homme de 22 ans a été arrété pour
avoir fait signer une pétition deman-
dant le retour de la démocratie. Il à
été conduit au commissariat où les
soldats se sont mis à le frapper. In-
formé de ce fait, un frère mariste
s'est précipité vers le commissariat
avec sa trousse de premiers soins
sous le bras. Mais il a été obligé d'at-
tendre que les soldats aient terminé
leur travail, avant de pouvoir panser
ses blessures. Ce jeune a ensuite
comparu devant le tribunal. Le juge.
bon garçon, a tout fait pour qu'il soit
libéré. Il a fait comparaître le mis-
sionnaire. non pas àtitre de témoin,
mais pour lui permettre de faire
l'éloge de l'accusé. Le juge à pris
soin de conseiller au témoin de ne
pas accuser l'armée ou la police,
sans quoi c'en était fait pour tous
trois (l'accusé, le témoin et le juge).
A la fin du témoignage, tout le
monde pleurait. Le jeune a été li-
béré et il se cache depuis ce temps
de crainte d'être repris par les mili-
taires. ll est chanceux que le procès
ait eu lieu à Dame Marie. puisque
jamais le juge aurait pu agir de la

 

catholique est complice de ce qui se
passe à Haïti. Est-il nécessaire de
préciser que le nonce apostolique
était le seul diplomate étranger pré-
sent à l'investiture de Marc Bazin?
Parmi les évêques, il n'y a que Mgr
Romélus qui a adopté une position
claire. Le silence des autresest inter-
prété au mieux comme un manque
de vision et de courage et, au pire,
comme une trahison de leur
fonction de pasteur», d'expliquer le
frère Mailloux.

«Le cus de Mgr Ligondé est ex-
tréme. Il est l'oncle de l’ex-dame
Duvalier. Son frère était le secré-
taire privé de Lafontant et c'est
Monseigneur Ligondé qui avait pro-
phétisé la tentative de coup d'état
réalisée par Roger Lafontant. Il
n'administre plus le diocèse de Port-
au-Prince. mais il en demeure l'ar-
chevêque en titre» d'ajouter le mis-
sionnaire.

Le frère Mailloux affirme que le
ouvernement canadien se doit de
aire pression sur les dirigeants amé-
ricains afin de les convaincre d'ap-
orter une solution au problème
aïtien. L'embargo aurait pu être

une solution, mais il a été si mal ef-
fectué qu'il a simplement permis aux
riches de s'enrichir davantage grâce
au marché noir.

 

  

unemission àHaïtietelle ‘avaitDes n'avait rien fait de mal, sauf d'aider sorte dansla capitale». «Radio-Canada International
soin de missionnaires d'expérience les pauvres. Les soldats ont décidé Unesolution ; avait une très bonne émissiond’in-
là-bas. C'est ainsi que le frère Mail- QUES il aidait les pauvres, ça voulait Il existe sûrement une solution. formation sur Haïti et elle était très

dire que c'était un communiste, «Le problème de la démocratie  écoutée là-bas. Mais cette émission a
donc il fallait l'arrêter. Pour échap- pourrait être solutionné en quelques cessé sans qu'on puisse savoir pour-
per aux militaires, l’homme ne cou- Jours à peine si les Etats-Unis vou- quoi. À Haïti, la seule presse crédi-

| che jamais deux fois de suite au laient s'en occuper. Mais les Améri- ble, c'est celle qui vient de l'exté-
i Drogue mais aussi même endroit. Furieux de ne pas caîns ne veulent pas solutionner le rieur. Les bons journalistes haïtiens
| 7 ph pouvoir l'attraper, les militaires ont probleme tant que Haiti leur four- sont, pour la plupart, en prison ou

alcool et médicaments arrêté son épouse et ses deux beaux- nira de la main- d'oeuvre à bon mar- au cimetière.» de conclure le frère
| frères. Tous trois ont été condamnés ché. Marc Bazin a pris le pouvoir  Mailloux qui poursuit présentement

Sherbrooke (FG) - Malgré son à recevoir 50,coups de bâtons. Un avec la complicité du gouvernement sa convalescence au Canada, étant
appellation, «Le service télépho- premier homme a reçu la baston- Claude Poulin  äMéricain qui continue de fournir en congé de maladie. Il devrait tou-
nique Drogue: aide et référence» nade. Puis quand les soldats ont Le frère René Mailloux les armes à l’armée. Même l’église  tefois retourner en mission sous peu.

en- ne sadresse pas qu’aux toxicoma-
nes et à leurs proches mais aussi

un aux alcoolique et aux personnes
en- ayant des problèmes de consom-
jr mation de médicaments.
5 La précision a été apportée par
0-. Alain Couture, de la Régie régio-

as- nale de la santé et de services so-
on ciaux de I'Estric, qui a reconnu

que le nom de l'organisme com-
on- munautaire qui parraine la ligne
in téléphonique peut prêter à con-
ra. fusion. «Mais c'est clair que les

préposés (le service 1-800-265-
dà 2626 est centralisé à Montréal)
ac ne réfèrent pas que la clientèle
les toxicomane. Ons'occupe aussi du
de cas des gens souffrant d'alcoo-

lisme et ceux dont la consomma-
à tion de médicaments pose pro-

on blème», a-t-il dit.
n à En outre, M. Couture a rap-

pelé que mêmesi la liste des res-
sources mises à la disposition des
trois catégories de personnes
semble assez exhaustive, la réalité

n veut qu'il reste encore du chemin
à faire. «Les ressources sont
nombreuses, c'est vrai. Mais il y a
encore place à amélioration, au-
tant selon des catégories bien

    

  

 

la spécifiques de clientèles qu'en
ont vertu de critères géogaphiques,
ac- comme pour certains secteurs
dé- éloignés», a aussi commenté

Alain Couture. a en s

ire our contrer : 3
ur l'alcoolisme juvénile Co |

OTEGE 4 portes, la voiture la plus spacieuse de sa catégorie;Richmond (GM) - Dans le
cadre de la campagne de préven-
tion à la consommation d'alcool
chez les jeunes «Dire non ça ne
suffit pas». la population de la ré-
gion de Richmond est invitée à

WV assister à une rencontre qui se
tiendra le mardi soir 27 avril, à
l’école Le Tremplin.

Cette rencontre aura pour
! thème «Richmond et ses jeunes».

Elle est organisée parles pasteurs
des églises chrétiennes de la ré-
gion de Richmond: les curés
Douglas Daniel, paroisse Ste-Fa-

sur la 626 CRONOS, notre berline familiale qui offre une tenue de route exceptionnelle;
et sur les CAMIONNETTES MAZDA, les camionnettes importées les plus vendues au Canada.

Et rabais pouvant atteindre 2 100$ sur la MPV, la fourgonnette importée la plus vendue au Canada.
   

   
nt ‘ mille. Roland Bacon. paroisse >
a- : Ste-Bibiane, Daniel Forget, église à
el : St-Paul, Scott Emery. paroisse St- i ;

Andrews. Fred Monteith. Eglise
unie, et Peter Spackman. Eglise
anglicunc.

Ceux-ci se sentent très concer-
nés par la situation des jeunes.

, spécialement en ce qui regarde la
consommation d'alcool.

! Le but de cette rencontre n'est
pus de jeter la pierre à qui que ce

nt soit, mais de bâtir une concerta-

n-

 

sur la 323, le coupé avec hayon qui se conduit à merveille et qui consomme peu d’essence
| et sur la MIATA de renommée mondiale.

Cl] ondsionsadequate NE MANQUEZ PAS LA MEILLEURE OFFRE JAMAIS FAITE PAR MAZDA.

| | Journée du bénévolat UNE OFFRE QUI A VRAIMENT DU CRAN.
TE Richmond (GM) - À l'occasion

cs de la Semaine de l'action béné-

  

  

    
   
  

  Ie vole, le Centre de bénévolat de
XAn Richmond organise une journée in ;

d'activités qui se tiendra demain, Ee .

" de 13h à 20h, à la salle commu- a

er nautaire de l'endroit.

>. Cette année. la formule diffère } Ru »

a- quelque peu alors que la popula- PROTEGE 323 626 CRONOS MIATA CAMIONNETTES MPV

' tion pourra visiter les kiosques de “Cette offre débute le 4 mars 1993 pour une durée limitée. Elle s'opphique aux vehicules Mozdo neufs en inventaire achetés et livres chez les concessionnaires participants. L'offre consiste en un système de climatisation ou un rabars équivalentsur les MPV, les 626 Cronos,
T- plus de 20 associations hénévoles les Protegé et les camionnettes Mazda.Le rabais offert est de 15008 sur les MPV avec systeme de climatisation de base et de 2100S sur les MPV avec systémedechmatisation jumelée. Le rabais offert sur les 626 Cronos. les Protegéet les comionnettes Mazdo est de 1500.
Ww de Richmond à partir de 13h. L'offre d’une transmission automatique ou du rabais équivalent de 850$ s'applique oux 323 et aux Miata Cette offre ne peut être jumelée à aucune autre et est fonchon de l'inventarre de chaqueconcessionnaire

«Les gens pourront ainsi en ap-
1968-1993

prendre davantage sur ces grou-
pes qui s'impliquent dans la com-
munauté, De plus, quelques-uns

“ d'entre-eux en profiteront pour y
vendre leurs créations. TI y aura
aussi des sondages, la possibilité
de s'inscrire à certains sports et
présentation de videos durant

A

Mazda Rock Forest—4787 Boulevard Bourque, 564-1455   
 

  | osebempromo Magog Mazda—209 Boulevard Bourque, 868-1101
= » ~ « ”



La Tribume, Sherbrooke, mordi 20 ovril 1993

 
  

    

puy®4l Choisissezl'undeces modèlessélectionnés...
iy 4X4 SPORT

000as EN VALEUR AJOUTÉE

 

  

   
   

        

  

 

  

 

TERCEL LS ]
800$ EN VALEUR AJOUTÉE

CAMRY LE «TOURING» _
2 000$ EN VALEUR AJOUTÉE

4RUNNER SPORT
4X2 SPORT 20008 EN VALEUR AJOUTEE

15008 EN VALEUR AJOUTEE

TERCEL SPORT ]
10008 EN VALEUR AJOUTEE

  

       

  

Des options e Climatiseur|
fantastiques. Co . Transmission automaique

  

  

ous les détails chez votre
concessionnaire.

Gamey.rrGOD8 NSSdala)SalaSallfll
P anuscessanssasaneuszoncons---..-.B0O0
Pau TOYOTA CANADA INC.Previa.................................600 $

CHÈQUE «EXERCEZ VOS OPTIONS»
À l'ordre de:

 

 

T100 4X2 .......................…....600 $
T100 4X4 .......................…..…...600 $
Camionnette 4X2 .................800 $
Camionnette 4X4 .................800 8
4Runner......................…..….…..…..800 $
Celica ..............-...............1000 $
MRZ Loneeaeneneeseneenenee2000 $

 

 

(écrire votre nom en lettres moodeus)

 

Crosse er valle   
Cecertitiont garantir que le porteur, dont le
not apparaît ro aura droit dune consideratton (Code postal et neméro dé relephene)
spéciale etoile valeur totale des Vateur<-options
pourle modéle Tovorridentite dans
le tableau Vodeurs Pros

 

V'alidé: 

  

CsSsgnaturc ottroretle du vendeur Foyota ctidentiticonon du concesstontaure + Ulscul
Otre prendtinle 31 mar 1993 «cheque par transaction
Avcunitae side ac epre Date: Non nego abl

Zei yaIs:lr 7 7 J 0 3 i 7 > <> J 7 <> i 0 J 8 3 J 3 7 >

ajonise SITTIN
70 ‘Cheque-options cohangeable urnquement à l'achat d'opthons Certaines opUONS NE SON pas iviables sur tous les mocdeles. a rabais-options ne sont apphicables gu ous velicales

ij chet à à neufs vendus et hivrés aux acheteurs au détail, entre le Ter avril et le 31 mai 1993 Le cheque nest pas tansferable ne peut pas être echangepour de L'argent et doit être vaihdte avant

son utihisation La valeur du cheque varie sclon te modele (von detail ser tableau) Le cheque comprend la TPS

a ) tLes stocks de modeles Toyota selectonnes sont mites Offre valable jusqu'à epuisement des Stocks | es «valeurs aioutecs » sont haseos sur los estimabions du abo ant du pre ng

dtix anne détail pour des ensembles d'options achetées séparément Les chiffres reels varient selon les modèles vou un concessinnnaie Toyota participant pour Dias d'information

‘Crédit à 5,9 ©. offert sur les Corolla 93 neuves achetees du stock d'un CONCESSIONNUIE. pour livraison au detail seulement Non appheable auv vehicules loués Sut approbation ch

credit Un versement mitral peut être exigé Exemple de crédit 15 000 $ à un taux annuel de 5,9 % = 351,59 $ par mors. pendant 48 mois Cout du pret. 1876235 Montant tohat à

débourser 16 876.238 Le cout real du prét et le taux d interet effect! arin cheque-ophons de 1100 $ n'est pas echange Sont de 297694 SE 61986 © pat annee Contaunes conditions

sont appheables. tous Ios details ches votre concessionnaire

Ces offre, ne peuvent etre combmees à toute autre offre
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Toyota Drummondville Toyota Magog Toyota Richmond Relais Toyota Toyota Victoriaville
1750, boul. Mercure 2224, Route 112, R.R.4 153, Route 116 2059, rue King Ouest 163, boul. Bois Franc Sud
Drummondville, Québec Magog, Québec Richmond, Québec Sherbrooke, Québec Victoriaville, Québec
(819) 477-1777 (819) 843-9883 (819) 826-5923 (819) 563-6622 (819) 758-8235

a

 

e
t
e
s
D
S
E

R
T
P
A
,

E
N
S
.
L
M

ET
ES

M
E
L

WO
N
K
T
a
T

L
a
m
i

 

 

 

U
n
n
u
s
-
2
0
2
2
-
7
0

—
r
n

N
m

—
n
m
—
A
N
N
O

e
&
<


